— 133 — 


PRÉSENTATION D'UN SQUELETTE DE LAMPRIS LUNA L.-GM., 


PAR M. Louis ROULE. 


L'exemplaire ayant servi à la préparation de ce squelette a été 
donné au Muséum par l'Office scientifique el lechnique des Pêches 
marilimes, à qui j'adresse mes vifs remerciements. I a été pêché 
par un chalutier, en novembre 1928, non loin de l'entrée atlan- 
tique de la Manche. Du reste l'espèce, bien que rare, est connue 
comme ayant pour habitat principal l'Allantique nord avec ses 
dépendances, y compris la Méditcrranée. 

Cet exemplaire mesure 53 centimètres de longueur totale, 
depuis le bout du musean jusqu'à la fourche de la caudale. Il 
compte donc au nombre des plus petits individus connus, parmi 
ceux qui ont été recueillis. Son examen, du point de vue de la sys- 
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Lématique, donne licu à deux remarques, 


1° Les rayons antéricurs de la dorsale, beaucoup plus longs que 
les suivants, composent une expansion falciforme dont la pointe, 
rabatlue, arrivé au niveau du début du dernier ticrs dé la nageoire. 
De même, les deux pelviennes, fort longues ct falciformes, étendent 
leurs pointes un pou au delà du débul du dernier tiers de Vanale. 
Ges élongations exislent aussi chez les grands individus, mais elles 
y sont moins accentuées, En revanche, elles sont plus fortes chez 
les individus encore plus petils, ainsi que Valenciennes l’a noté 
(Cuvier el Valenciennes, Poissons, h. X). 

On doit donc présumer que, dans la croissance depuis le jeune 
agé, ces nageoires, chez Lampris, grandissent moins que les autres 
parties du corps. En conséquence, il faut accepter l'opinion de 
Valenciennes, refusant de créer unce espèce spéciale pour les petits 
Lampris à longues nageoires. 


20 Le squelelte des ceintures scapulaires et pelviennes, dont 
l'exccssif développement a fait créer pour Lampris un ordre spé- 
cial, celui des Selenichthyes, possède chez cet individu, à taille 
relativement pétile, unc ampleur considérable. Il entoure presque 
complètement la cavité abdominale, en formant autour d’elle une 
véritable boîle osseuse, dans la cavité de laquelle les viscères se 
trouvent enfermés. 
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